Ni vu ni connu

Une heure du matin.

Comme la maison est silencieuse tout à coup!  Les invités sont partis.
Monsieur et Madame Lesheureux ont couché leurs trois petits garçons et se sont glissés sous la couette, n'entend plus rien.
Pourtant, dehors, il se passe quelque chose de magique... 

C’est le lutin Eustache qui le remarque le premier:
- Hé! les gars, regardez! Il neige !!!!  crie-t-il à ses petits camarades, suspendus comme lui aux branches du sapin par la pointe de leur bonnet.
Et, en effet, il neige.
Il tombe du ciel de grosses fleurs blanches qui tourbillonnent  lentement avant de se déposer sur les arbres, sur l'herbe et sur les toits. 

- Allons voir ça ! décide Eustache.
- Tu es sûr qu'ils ne vont pas nous entendre? demande Philomène, effrayé.
- Nous entendre, nous? Eustache éclate de rire. Comment veux-tu qu'ils nous entendent? Nous faisons encore moins de bruit que les moineaux qui pépient le matin! 

Et, le premier, Eustache dégringole de sa branche.
Alors, tous ses amis le suivent: vingt-quatre petits lutins qui se laissent glisser de branche en branche, comme s'ils descendaient un immense toboggan.
- Par où allons-nous sortir? demande Philomène. Toutes les portes et toutes les fenêtres sont fermées!

- Et la porte du chat, tu l'as oubliée? dit Eustache, qui passe devant les autres. Et en effet, la chatière est bien assez grande pour les laisser passer.
- Oooooh!  crient-ils en chœur, en découvrant le jardin.
C'est bien joli, le nichoir couvert de neige, la pelouse toute blanche, les flocons qui dansent dans le ciel.

- Brrr! j'ai froid! se plaint Eustache.
- Tu n'auras pas froid longtemps, répond Philomène. Nous allons faire une gigantesque, une délirante, une épouvantable bataille de boules de neige !!!
- Voilà pour toi!


- Et tiens, voilà pour toi!


- Ah! tu l'auras cherché!

Et vlan! Les boules de neige tombent partout: sur les joues, dans les cous, entre les branches des arbres...

Les lutins crient de joie, hurlent de rire.

Ils réveillent les moineaux blottis dans leur nichoir.

Ils réveillent le mulot endormi dans la cabane au fond du jardin.

Le chat Mikado, couché en rond dans son panier, bien au chaud dans le salon, les surveille du coin de l'œil.

La bataille dure jusqu'à ce que les lutins tombent de fatigue.
- Rentrons, dit sagement Eustache. Et ils repassent par la      chatière.
- Nous n'allons jamais pouvoir remonter sur le sapin! gémit Philomène.
- Tu as raison, dit calmement Eustache. Descendre, c'était facile. Mais nous ne pourrons jamais remonter. Ce n'est pas grave, nous allons dormir sous le sapin. Et les voilà tous pelotonnés les uns contre les autres, au milieu des cadeaux.
Le matin, c'est le plus petit des enfants qui se lève le premier.
Il s'arrête net devant le sapin.
Accrochées aux branches, il reste quelques guirlandes dorées, et les grosses boules de Noël rouges. Mais tous les petits lutins sont tombés par terre!
Le petit garçon s'approche du chat, qui ronronne dans son panier :
- Mikado, tu as de nouveau fait des bêtises!
Il ramasse, un à un, tous les lutins, et les replace sur le sapin:
- Vite, avant que papa ou maman ne te donne la fessée!
